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Les Deux Bosses 
PIKRRE DECOIRCELLL 

l'nî* le nowii» tint de suu ^rainl portefeuille 
ao certaine quantité de papiur?, «le valeur?, 

(e notes <(U d lisait pœément, bien clairement, 
.i«a froidement, 

rlflène avait l'air d'écouter aUiiitivomrnf 
kilo prenait entre t-es doigts 1rs «''Cats ctir-

. aartjês de chiffres qu'on lui présentait. 
Kilo feuilletait les liasses m valeuri.» 
• ombien t»s pense» était loin. 
Qu'est-ce que cela signifiait, (ont «a que ea 

nottsipar en noir lui dka't et lin montrait.'.' 
Eet-ce i|U'on n'oublierait pas aiaa vite cv 

taagc passé HUT l'aaur de leur douce et auiuu-
• x -letiee ? 

H. de .Muntlaur. «U'sauu.-»-, tu- rreonpenaa-
•it-il |tas, ]*r un redoublement d'affection. 

k» niai quo BM .-.iiiiKjone — • une preuve 
it'aïuour d'ailieirr»— lui avaient casai. 

Kilo ùuic par sourire... 
- Mon l>ie; ! monsieur, ilit-elie, depuu i.n 

•avant Jj TJI.- loin BM* < iT.'its pour van* 
asonrr, et ,<• <•'.. pmnfcai !>«r. .J'.u la plus 
ntière raalianrn «1 m.- \<tr< probité <.r, iJaus 
, regni'nrité 'le? ; léees a n fana mu prrVen-

ei... Mais ce que voit", homme d'affaire» pré-
• ii«î. avea dû cunaidêivr tomme une cho^e fort 

crave provient simplement dur» malentendu 
cuire M. de Montlaur et moi. JL iinlalie. tui 
v « ut bnivnicment. a r.np'jjli i quelqn*j expli
cations qui auraient dïsripé <e malentendu... 
Ja vous serais lannvnBlMMtt de vouloir biia 
conserver le foin de m?» affaiies pendant qiul-
anaj inVM M «Iles seront encore tlijtinctei 
<ie eelies de M- de Montlauv, tout eu cou» con-
t'.nnant, ceUtt, v ; s»n:, ù.,e, anx ordre* qu'il 
\<->m, i donnés, -'e quitterai cette maison, 
puisqu'il n'y a plus à revenir sur ce fait. Je 
vous donnerai ma nouvelle adresse- et j'espère 
bien trouver en voue, monsieur, au milieu de 
cette crise que je traverse, le dévoilement et 
aussi la .sympathie que vous avez toujours 
témoignés à notre famille. 

Le notaire s'inclina de nouveau et serra 
dans son portefeuille total les papiers épars 
sur la table. 

— Je ferai tous mes efforts madame, dit-il, 
pour me rendre digne do la confiance que 
vous mettez en moi. J'ignore absolument les 
causes do Totre dissentiment... avec M. de 
Montlaur... je «loi* et je veux l'ignorer tou
jours; mais permettez à un vieillard de vous 
exprimer le» vœni sineères qu'il forma pour 
la Mfir bientôt terminé. Je ferai pour ma 
part irvut ec qui s r a posiib'c pour concou
rir à votre bonheur. 

H-Meue riait aussi bulle qu'avant sa ou-
M a » 

r*,, fon<*> Mêlent rerann**, LVubODfto-int 
reparaieaelt ti-'ja ave- la fraîcheur «lu teint. 

'"lie l iait plus belle encore, s'il Malt poe-
Mhle. niais ses grands yeux bleus, autrefois 
uoyc* «l'un Iterasl et placide bonheur, étaient 
i iijouWUiut comme voiloe d'une poétique 

mùlaneolle. 

MARDI. 5 MARS 1925 
On tentait sous BM paupières aux longs tOê 

la larme près <;« Jaillir. 
Ses lèvres roses n'avaient plus de sourire, 

et sur son front planait un nuage de tris-

Mai», daris son cœur, en même temps M 
la douleur, étaient entrés une indicible force. 
fJL . . ? m p U W ' «"*•*• . "ne votonto ferme, 
irrésistible, e , faire triompher sou innocence. 

Klle voulait revoir son mari, retrouver son 
enfant, reconquérir son bonheur. 

Elle «Vririt nue longue, lettre â Ramon. 
Elle Inl donnait, tout en les entourant de 

ces délicatesses qu'Inspire à resprit un cœur 
haut plac«', les preuves de l'erreur où il était 
tombé. 

Puis, elle évoqait dans cette Mire les Joies 
passées de leur amwur, les souvenirs bénis 
de leur union. 

Eilft lui rappelait tous les baisers, toutes 
les chastes caresse, échangée entre eux au-
dessus du berceau de Ilanfan, et ello lui 
reprochait doucement d'avoir oublié tout cola 
avant de l'accuser d'un crime. 

Ello lui racontait heure, par heure, minute 
per minute, t^nte «a vio pendant qu'il était 
absent. 

EUo lui recomptait do BBésnabe les lettres 
qu'elle lui avait écrites, et. en appelant à sa 
conscience, elle i„j demandait comment il 
avuit pu un instant la supposer cannante. 

« Elle ne croyait pas, ajoutait-elle, aux 
mena' «-s rontenana dans la lettre qu'il lui 
avait laissée en partant. Fanfan était avce
lui; elle lui pardonnait Inj necrlMej souffrac-
ce« de r-*t abandon, .vi'elle avait failli payer 
de sa vie... Elle l'attendait... vite! vite! tout 
de suite!» 

y.i)c. iVrivlt a la comtesse du Moutlaur. 
Elle écrivit è Carueu. 
Toutes ces lettres lui furent retournée» 

sans avoir été décachetée:-. 
Elles portaient au dos la mention : s leoéti-

aatatre inconnu.•> 
Pendant tout le temps quo ces lettres VOfn> 

geaient nul n'aurait pu, sur le visage de la 
pauvre femme, deviner seg angoisses... 

Seul, de temps en temps, un regard dlriïé 
vers le ciel montrait qu'elle avait foi dans la 
justice de D.eu, mais qu'elle trouvait bien 
longues «t bien douloureuses1 les heures de 
l'attente. 

Quand tes lettres lui revinrent, l'une après 
l'autre, à quelques jours d'intervalle, ce fut 
comme autant de coups de poignard 'lans son 
cœur meurtri... 

Li nature fut plus forte que la volonté, 
plus forte que son courage; elle pleura, elle 
sanglota, demandant à Dieu ponrquol il ne 
l'avait pas laissée mourir, Waepht-niant près, 
que dans l'égarement de sa douleur. 

Mais elle pria... Et du fond de su-n déses
poir surgit l'Icspéranee. 

Elle était Innocente!... EUe ne pouvait pas 
êtro rouduinnée... „ 

Condamnée sanj: être entendue. Condam
née sans «'tre jugéol... 

11 lui fallait un juge!.. . 
En juge écoute l'accuse; il la le liant, il 

cherche la vérité. 
II comprend; il sait discerner l'innecant 

du «ôupable:... 
EUo eu voulait uni 
Elle irait trouver la eonilessû de ilontiaur. 

C'est elle qui la jugerait, et, cette fois, eu 
connaissance do cause. 

Elle l'entendrait!... Est-ce qu'i ne honnête 
femme n'a pas de ces cris qui ont un écho 
dans le cœur d'une autre honnête femme? 

Est-ce qu'en embrassant Fanfan, — car 
certainement il était auprès de sa grand'-
mère, — est-ce qu'en jurant la Térité aur la 
tête de ce petit ange, elle ne trouverait pas, 
elle mère, ces acc^nte qui portent la convie-
tlon dans l i m e d'une autre mère? 

Certainement, la noble et fière comteseo 
aurait atrocement à souffrir dans BM orgueil, 
en voyant quo Carmen, que sa fille était la 
coupable; certainement le conp qui la frap
perait au pins profond de son être lui serait 
cruel... 

Mais Hélène l'amortirait a force do ten
dresse, do respect et d'affection. 

Elle lui dirait que cette faute, née d'un 
égarement fatal, était ignorée de tous, finie, 
bien finie, que l'Océan séparait à Jamais les 
coupables, qu'elle avait été pour Carmen un 
rêve, un mauvais rêve que, peu à peu, les 
devoirs de !a vie lui feraient eublier... 

Ei jmi.-: il fallait bien qu'elle se résignât 
à ccite rêvé! lion; uile combattait, elle, pour 
ses deux trésors : son mari et son fils! 

Puis elle avait tant pleuré, tant 6ouffert, 
qu'el'e n'avait pas la force de se dévouer plue 
longtemps, de subir davantage le martyre qui 
la bri.-ait. 

La w l t i i " comprendrait cela: ello lui 
rendrait, sou nia, elle lui rendrait son époux. 

— Clémence, d't-elle un matin à la femme 
qui la servait, noiis partons aujourd'hui pour 
Brest... cona m'accompagnerez.-

—• Bien, înajamu... 
En arrivant à Brest, llélèno alla trouver 

M* Dieudonné, le vieuA notaire de la faillit. . 
afin d'avoir quelques renseignements. 

C'était lui e-ui l'avait en quelque sorte x s 
rié à Ramon 

Il lui donnerait sans douto qLeone bon eon-
seil... 

Le vieux notaire, était absent; son prcmie. 
clero n'avait que très peu de relations — e' 
de simples relations d'affaires — avec Mite 
la comtesse de Montlaur. 

11 apprit néanmoins à Hélène £ue celle-' . 
avait dû, un o J deux mois auparavant, anbùr 
une opération dangereuse pour laquelle loi 
célèbre chirurgien était venu do Paris. 

D'ailleurs, il ignorait si l'opération avait ci 
heureuse, et dans quel état do santé ec trouvj.: 
Mme la comtesse. 

Cependant, il était certain qu'elle était H 
château de Penboét. 

Si elle avait auprès d'elle son fils ou son 
petit-fils, 3 n'en savait absolument rien. 

Le lendemain, dès l'aube- Hélène et sa fem
me de chambre montaient dans une voituro 
qui deva't Ie3 conduire à Penhoët 

T e soleil était radient, la brise de la mer art i-
vait parfumée de senteurs salines qui se lùa-
riaient aux émanations des fleurs sauvage... 
Pn temps fait pour l'amour et les fanas) 
pensées. 

lit, înaljirë son cruel cn&erin. Hélène, r..--
nir-'ut à pie>us i>ouraoas cette atmosphère 
bretonne, si bonne aux cœurs de ceux qui eut 
vécu là, souriait presque en parcourant cett/-
route au irrand trot des petits et iafatigabbs 
cbecaux du pays. 

(A fiitiTo.. 

LË CRÉDIT DU NORD 
a t t i r e l ' a t t e n t i o n do sa 
c l i e n t è l e sur l a d ispense de 
t iœbre de qu i t tance accordée 
par» l a l o i du 31 Décembre 
1324 pour _QS q u i t t a n c e s , 
accusés de r é c e p t i o n , a v i s , 
quand l e règlement a eu l i e u 
par chèque ou virements en 
banque. 

La dispense du Lizabre de 
qui t tance e s t accordée aux 
c o n d i t i o n s su ivante s : 
- pour l e s chèques -«.irés sur 
une banque, à c o n d i t i o n de 
la^ntionner l a date e t l e 
numéro du chèque, a i n s i que 
l e numéro du t i r e : 
- pour l e s virements o;. 
canque, a cond i t ion de men
t i o n n e r l a date de son. 
exécut ion e t l e s banques rai 
ont concouru à l ' o p é r a t i o n . 
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ur^oiaff, rtie dr. îa MaKenbr . 
• 0 , e ; Madame TTocne-Ltaura 
IS, i aiberçti^r*, demrarar.t • 

a r t a i a f . rti* <ia *.,* Croix-Rou-
, %* ->4^ 4lTaaada d u d i ï JJ. 
.TVÏCR. 1] » *t* »;*-:bn* * 
i - l . B d V T . - M - . M IX. le fonda 
• laattaaafaa da earfaMar. otra>toi-

* . o a r c a t e â , r t a d s U <TO:.\ 
ÎU»1 . * • 2 4 3 , c ^ U naatdria; 
' a a t i* son f r p l o ï t a t i o a . 

Laa af>p4ja4ala*aa. r 'U y a liât*, 
rroat ê tre fa i t e s d » a * laa d.-. 

OCCASION 
A e44a4g u aa-rtant, gr^r.d a u -
4**iTi y o a r tout commerce , arec 
h a ô i t a t i o a . p a ï d e paa-d«-porte 
A Payer . Sea l «m. p* dommas**** 
jrneTre. E c r . A . X . J n a l . i?31S6d 

A CÉDER 
P>«1 e s t a m i n e t eêul 
dinenr-j i* Toloaté , 
ï'o. Adr . au jaurn»: 

Iraoca Régianala 
da Paiiinm 
• a * * mm¥m***W*W*m'* 99MW 

D I K E C T E U S - r O K D A T E C K : 

Régis DERENCOURT 
23, r. Bétmine, Lille 
16,r.Pauvrée,Rb ' ix 

A n e . Offlea I m m o b i l i e r , E o n b a l x 

45, r. de Lille, Lens 
B u r e a u x d e C . o - . 

A C E D E S 
T A M U M E B I B . MABOQV ! 

N K i U E . B I J O U T E K 1 E , A E T I 
C L E S D E ITJMETTES, etc. . 
proii.-.i . B C T » » I T L f j e r : 3.6iXI 
a v - bai l » - l * ir.3. V a . 
tn*n*. Af fa ir»: : 1 2 0 . 0 0 0 a i 4r; 
i . î l ci '<•>'.Oùù en &TO* ( / a i l l e » 
tiuatncu.''.- . i>én#iie«ïi: 6 0 i 
««.(MO fr. î i r » o . O. « M « r : 

Po'l.- C E D E E on E E P E E N D B E 
U N C O U K E B C E S E R I E U X 

adr.-voua en t o u t e confiance I 

Henri WILLS 
. I m i t a i de B A P I D * A G E N C E , 

'ii, M L L E (T6 

Payez moins cher 
E T C a D B E VTTE 

Demandez conditi0" 
j * u VAjrssv xoacH 

Gradna « a D r o i t 
6, B u e m i l a i t , 6 , B O U B a l Z 

Renseign. gratniti 
B i . - e . a 9 * 1 2 e t 3 » B h . 

7 8 9 5 3 

Agence 0. PATEN 
C E S S I O N S 

\ E N T E S — A 8 S U B A K C E 8 
I, B U E S A U r T B - T H B B S S B , 4 
B O U B A I X ( T e l . Z3.11) 6 2 3 3 6 

100 .00 ' fr. 
E P I O E B T E . 

M E N A G E . I 
A 2 T I C I E S D i t 
. . . I .o : . -r : 1 . . ' ) 

_ • : î - î a i (r . - «r 
i n . ; ; e r e - . : . i : J a lû.OOti fr. 
par mot». T r l j d a c e ; i : . : 
3 0 . 0 0 0 fr. 

C A P E H O T E L K X S T AU E . d I 
e i l i l «lu > . r d . p r è s p l a f e . H J . | 
son '.ibr- ic tûuroiaseura. L J ; - r 

. i . e c b a i l d o N a. . 
Xiuiàrei a o n n e l e : 3 0 . 0 0 0 fr. 
P r - i de ue.-s ion: bJ.OOù fr. On 
tra i te are.- ô ù . 0 0 0 (r. corïp*. 

A T E L I E R de C O N F E C T I O l . S 
« b a i s . J f a t i r i r l . 

ueejf d ' u n e v a l e u r d - 10 . 
t^.O-iO fr. Affaira p o u r i ^ t pr*: -
dr* rx tenatou . P r i x da t . « ^ n : 
l à . 0 0 0 fr. 

B a T A J O N B T a . 
f . " 0 0 f r . Boua-locai^ou rapp. .-• j 
M u t 1 J . 4 7 0 fr . c i r ^::. H e c . - - • 
! • ? : -MO i:. par j iur, ' 
V'.'JJ ùe C ra jMel î e i pi 
^ar Nemaïne. Mu»i^«:o Urï 1 2 . 0 0 0 
;.- A rélier ! j . . . t : T5.OO0 fr . 

IMMEUBLES 
â VENDRE 

00 i LOUER 

Jolie Propriété 
.t:rtarc.«, d«t»a P A h a e . qne:-

'» i : : » a . s u e v i l l e , trazi à 
j a . t-'hàfeau a a r i e a e n rui-

^ ^ • - ' t ' a u t n o m b r e u x rèi i t i -
..>:<-. PaTtlIan d^ i iwwltimu 

Mté, i ib :o - ' in*cn; . 

s et'culairox. Z*ropriélô trèd 
c - . i : c -

•L. - r a r i d 

RECOMPENSE 

pa T+ 
B"8 Maison à Vendre 

-,n? 

t i . 

• M ) we.-or. 
j de ' . 'Hi -e l -d 
l l '4W<a d s : 

Bai 
r s a u e : * p u h l i c a e o n 
«at :.<^e sou.t . e i n ; p 

1 9 Ï 5 . a. 

HERBORISTERIE 
Mer 
t i en , j 

v i l l e d a Nord . 
fr. T - è . bo i l o w 
a V X J L a u but 

VAM,IV.:D>: 
t r ^ d u â M. r A V T A n a ) ( . C (i , s-
tare . le i'o-.:d» d e co^ imer-e c ' e . -
U n i u a t c,a':! e r p ' i i t e r u e «•> 
Tourna', £ • 6 - , â Iïo.ii>»l-.-. Laa 
oppavfeiana ^eron- lea • 
il. fumaai , nie VavlcSu;.-
•'.*. T.- l - .S. - • • .uV. iu. r-rîO-j 

ETÎcië di 
AIMrt OMP.StaCIt 
••Jr e^ droit, to tar 

LA BOULANGERIE 
COOPERATIVE 

•«erahire ^ênérai^ i r j - n a i r e aura 
l ien l« S m a r j , a l o h e u r e , d a 

latin, m l i o «lu C « l c Tltéo T)e«-
lettrc, x-* Catnot , T a , d o l J J 

A r t . I L » a* 
' r é • B o u b a i x . ru 

A n . 4 . _ L» ra i , , i . 
ataataTt -o* taie,; aaaal 
• O A T T B A U A I B F X H T 

.Vrf. ".. — Le» d e u x a j soe i 
• r o s t la «jfaaAtsra •Maata 

a zeattoa de l a soc ié té , m a i s ; 
e pourront fa ire uaaeja 4 a 
Tnaaara avortai» a n s p o a r : 

CESSIONS 
COMMANDITES 
ASSOCIATIONS 

A céder Débit tabac 

K a t t r ^ l o a C u i r i 

C A P I T A U X 
r txMoaaca ixvrwaaK. a\8arOCXAXio» 

< 4 »>™.\ N un r>. M iCInTn* 
C E S S I O N , ! l o a t r a « f f a t r - . ri P R O P H U T i S 

UNION FONCIERE DE FRANCE 
r>. B o u l e v a r d S a i n t - M a r t i n , P A R I S 

u - . - . T . d e » a f f a i r e s «t ir i i l a e e e t >au-> l ra i .^> . T.'kj 

Traltaaaanl B — a a at QaériiaB cnrtalna 
de taaa laa Vica» • • Sang 

kUlaév» f la Paaa 
Clraatatîaa 

at «a tara 

flBBaàaaaBO»» . v J « . v > f ^ # i t a ^ ^ ^ ^ " o . " ' ' ' 

CLOUS 
/• -.<•*" > t V \ \ * k ^ . ^ S " FURONCLES 

"PLAIES VARIQUEUSES 
ECZtMAS — GLANDES 

•RHUMATISMES. CONGESTIONS 
Oaaaratif : n fr. — Pamaaa* : S fr. 

~ _ D é p o l i 
» l eva i , B o r a v a l . — LlUa: P h i e 

ma oia Béo-Araaabaal». — Watttalaa : » " • Mailla. 
U n>a fo i Pi" Vaaaar. Tiôo» 

A SAISIR 
CA I t BaVA* S E R I E REalT A U -

H A N T »-;lle X.ird. tréa indur-
La trea î t r - d i T.rospé' 

r t ié . Tr^mier ê laol iveen.eu' . ...i 
mm r t 'nr- . 3 9 0 . 0 0 0 f r . â'atTai-
raa j ca t iaâa . I n i t a l l a t t o n a » 

1 i i.tne- >*. Bai l l:> a M 
.( >er créa ii1t«rr>. j»7it. L i b r e 

d*. axait :o:ir.-.ii**eur«. B v n n e a 
c t n ' i l t t e » ; . ."«pondre l .T ' .A 1 . 
fcaraaai « a journa l . « « n u 

Gustave BOSSLT 
cBMaosa 

t, :. raa N é c r i a r . Wat tra loa . v 
l i t , P l a ç a ûa la L i b e r t é , B o c j a a x 

A C E D E R à L;-. «téoarie . 
.-•an5.n**. • c h . m b r e * . grau.; 

; ari i : - i : 1^.0'jo f r . L i b r e pour u 
Ce s a l a . 

«ràe-Kac: i 

w tacanert 

l.brr d ' o c t u p . . 6 p ; 
i-, cd jar t l i s . .1 htvt-

;* l ! c rti bu.r:. j i:u'' 
- • r - , f - v ••. v , r . -,. 
. . ào-1 • . . „ . . „ à E x . 

ma* 
3 0 0 FRANCS 

':-' pre irera rxaîtaa r t i p l •• 

Jeune Ménage 
-.••••hc ^ cïijanbr*., O J a a a n 

*:. aûo. î i i ; raabercàa 
• - v a ï , p l e in contre , o»i i 

- u m ^ r r ê L i ? , paai ita y o i 
4a n k a a , 
.' Jr. r ? a » i | r - i e s t e s 

LIBRE 45.000 fr. 
«rté, ; ^ r d i a . g a r a g e . : 0 2 , r"ie 
. c x e - I l o u p l i n e . T j . b ' a d . 10 , 

tppartement à louer 
' . 1 . ' . 

ABBOOIATTOH 
>-r lérien-x, mar i é . .11 aua 
h» emplo i i n t é r a » à d a n s 
ia pronv. W-> rar^ . Dia-
a 4 0 » i l .OOO fv. l î t r . 
IH. r. K a j o n s . B x . S S I B S 

Gustave BOSSUT 
< BMUOeXa 

S >. rua Kacrtar . Wat tra loa 
at l u , p laça da l a L i a e r t é , Z z 

I ..- (Ma . .y.; . , en -}«te i.i 
'̂V iaONier lD. 'ô . t - r o t i a t r é à 

l . O i b a , » . i" B3, . a a e *, .'a .0 
I B I S , M.M..iaur tu lea 

1 M c H A i | G H E e é d e e t »e . id à 
K u a i e j r Alphoaoe B E H A O H K . 
»-in faajBa d e v^m:aeree d e to i ( -
fare n-our damée , r i e C»r:iot, 
1B9, à rVattretoa. Oppceutmnj 
Baaa iea d i x ioura «ie la -Je in -
eer t ion . 10 , P l a c e d e la Liberté , 
E o u b a i s . 

; C - M B S Q C I t B E S . a o t a + r a à T o u r 
! r • ' ! * . laa 11 et 1 J -:?«rier IMi, 

4air.e J i O t D T U F . W I S K m . i > 
• a u t a a l à 'j-ùur-uinr. r=e Ce* . 
n. t. r.» r.é. M. t ; i l > " M B . -
T » <: • H 0 F , H T , à a n a t a u l a 
WaatkaaaUaa, n e du V^. ' . -de -
K i - e : M. al X>-» D C n S O t 7 ( -
Kr A U X H O E D T . d e m e u r a i t • 
T o j r e o i n j . rtie C"*r:.t)f. 

Oitl î e a d u «'. c « 0 é à Htra n i 
Vid la t ioa , à M. C^arléb-Alberi 
H O L D T . boucher , demeurt. ut à 
Tén*rajfta, r u e t*rr. . -- . n* -S*, 
* p e u x <0 X » « J f » : t ; 0 • T S -
l a i S a W , 

Laa p>.r .« et Wroi t :Ti.:;ci.' ea 
, .*eine p r o p r i é t é i e a r a::parte-
a a a t , à Ver . coo tre de raaaaei* 
I tar , :'.-ùr»riéta:re t a aorplua 
^ana n^ fonda d e «O,T.-^. " - . e a 
Tonreoin*-. r c o C a r c o f , i * 5 3 , 
toi •vrenant : 

l . i «:'.euteie e t l 'aehalaBAaaa 
T » . l é c h é e , le» d i f f é r e n t ! rb-
je'.j e t la m a t é r i e l a e r r i - t u 
aon exploitât:*»:-. 

.Touiaxasce ! • ' j«n»tor l'j-25. 
L a p r é s e n t e inaart iou aat fai 

te a n r e n o u v e l l e m e n t de f-e.i--
p a r u e 4*nm le J Journa l da l ï o n -
naix a. d a t e du - 0 févr ier I S M , 

P o a r d e u x i è m e inser t ion 

A O E H O E B O V B A I S I B X K B 
D E C E S S I O N S . TIKPU. Ï Î > 1 . 
é'J, B u e d u C a e m l n d e - r o r , B x 

A CÉDER 
K a t s o s i i b : e k v e n i , 

i.-vjt c o r a n e r o e . ï î : BO. 
Xasna rattaaenc Bx, «a r -

î xmi ia i cor i e : B 7 . 0 0 0 fr. 
r a u s t o n b o c r s e o l r e . 

(.. ave • i K x s a c b l e : : 
B o n n e t e r i e K x 1 S . 0 0 0 fr. 
Café n e Epau le . l i s : 4 0 . 0 0 
E p i c e r i e - b u v e t t e à t t - J . - B t a , 

n » a ' . « l : : It.f.-JO f:. 
L i b t a l r i e X x t i : 
B o U e hon.-berle . ebarcnter i e , 

4 e i ; t < ' 4 6 1 5 8 4 ( S t . - n é ) : Okaa«aiare3 . 

(•Oj^ 

C'afé-conrert aaaaléiu 
.-•U&...L' : SJ.OC I tr. 

l a t l a a a r t a p t l a 1 ; . 
-•'e a a v j r é e : ;"».tiOù fr. 
C a f é cantro B * . j aaaaUàa 

rel iertrlon : : « • ' 0 (.'. 
J lntrepriae kor t i cu l tnra t . 

. - . irraat: S 2 . 0 B 8 : r . 
P r ê t a a u x A c q s a x a u i s 
. O u resaoLgna gratta 

U B antres ajraire i a céder 

A VENDRE 

MAISON A VENDRE 

M o n n i e u r s e u l 

MAISON A VENDRE 
m a d è r e * , n* W i a s e CaiBaajaai 
\"Z, l îbra C'o:ri?M. r^r-de-cb . : 
0 |4*|«ks«, «.-a jet, « nièeaa. gre-
uiar, Kaa^ratia ip aaSla d e b * i n . 

« • • • • • • • • • • • • a l 
S A. V. O. ï 
BJ Casa.ona — Oontent teux— 

"Nanti LAURIDiN. 
• 3 1 4 . B o u l e v a r d O a a b a M a • 

T O U B O O O t O TSS47BJ 

* • • • • • • • • • • • • • • 

PIED-A-TERRE 
. ' . • trici ï r ,r buroa:i o 

MAISON A VENDRE 

a * e - F l e * e . l ' r i x lS .COO'fr . — 
S'a-.1. ,- M. I faaquc ' ter , 1 5 . r u é 
. » : • ( toneeaadk, d é 4 à 1 b . . 
W A T T R E L O S . é 6 U « d 

KNOCKE-SUR-MER 
VACANCES DE PAQUES "%î5r 

re>ié»p»ât>> 4 a -t> « .'3 frmoca. 

B a n d o o i n « 

7 3 a 6 J 

ATTENTION!!! 
C'EST AU 

Comptoir de la Bimbeloterie 
Rue Léon-Cambetta 

à LILLE «,A^«.Ji^r. 

iî .i von- ti-outtrc«: «iea arix da fraa ai BB iuimen-e rij -x 
<Je Mas«iu*J, Act«s«jires et tou» Arti'-les pour Carnaval. 

C O S T U M E S • aartir aa 12fraaea. 74888 

100.000 OIS D A J f B B B T BBTAeTTB 
4 a fanta ia ié ewaatera baa d a tporta 

eaaaajalaa, Uaeaaaa. laa t o m e » darutéraa c r é a t l o a a 
Grand éhaix d 'Axtte laa dé B a a c a t a n a eo taaa aanraa 

poux aMfaaaaa, faaaaaaa e t a o t a a t a — C a d e a u x pour bébé» — 
Maaaaaptaaa l i a a w n a . f a i t e s « o a i raa a o h a a 

a V S A » Bl la t lÉBJBBxeT». T, r a a « a Maat tB , 7 — " 
^ a r a T B * x » a a T « a 1 » d « a t B l a » a a x a i - -

C E S S I O N S 
Ragis Darencotirt 

23, r. Béthune, Lille 
16,r.Pauvrée,R*,*,c 

45, r. de Lille, Lens 

Avis aux Personnes 
désirant bâtir 

Xa vaaa cnjracea v a s a t a n t drî 
trei aanaaalaar, J o fala toute.-
waaaé^aaaaaeja « T - . - .arenaui du 
î>sija t m «.Unir d a r a ftti *-*<>n-
ditAaaà. laa P*aa t o m m i i q « M , 
facadka o"*queiae*, d i s t r i b u t i o n 
yral iajae. r e n f o r t e t am* ;: i»s*-
n «c ia u iodarces . Lo i Rtbot . 
i ' " a : m i : e s da *u«rrre. ^«xirit** 

frtaa. l e r t r a X . P . A . L . 
apaaraaa Aa j u a r c a . . 4ôJ j . ï 

HERNIES 
M A H E R N I E E S T D I S P A R U E # . 

S Voic i laa mot» d u peraaauaé qa i portant la nouvel a p p a m> 
rei l «ana rassor t ni Élast ique a p e l o t e souple de l ' B m i n e n t M 
s p é c i a l i s t e renontmé M. V E K D O N C K . d e K o u b s i x , q u i aaaura J 

,17**. la e a n t a o l i a a daa t i e n n e s Iea plaa fortaa. m 
j f y s k A Iea fait d i m i n u e r e t m e s s e d i s p a r a î t r a j 

s i ^ H / * n r r « 4 orabopédKrué t a v i s i b l a poux df 
• V f i f l B f â y O T S C I tmérir la d â v m t i e a (la U 2 

j | V co' .oaaa var tébra la 

i ^ v Ventneres p„̂  Vp^é îaiit̂ di S 
tuu> léf o r t a t . u . 

Ceintures a-L«on,.. ' J 
totaaatS, FtBBaS 6t EltUU g 

3 t c : t i 

allaa sana é r i t a t e rendra e ia i ta à 'dnu 
c e n t «pdaialiata U VBBJtOKOK a u 'A 
os . a v . e^ataitasaant ses appare i l s taaa 5 

sti les Jours ebes lui raa da la Fooae aaz-Obanaa ( 6 BOU • 
• BAXZ, dé a b du mati t » T b d u soir la d t m a e t b » jua A 
A q u ' à midi C 0 B B U L T A T I 0 M 8 : Iea s a m e d i s , à TOTTILBAl. B 

" da la Oara, da 9 è 1 8 h 

af. V B X D O N O K aa r e u d 4 d 

i s a m e d i , , k T O U B J I A X g 

lamanda. 4 8 3 3 » ^ omic i la aur d e m a n d a . 4 9 3 8 5 M 

MAISON A VENDRE 
t ibre d-̂  euit'». - , . r'i» ûi l 'et i 1 -
T c u r c o t n î . U é n c a a u , E l i 

Dommages Guerre 
J o ratb«is 'ho floaiina3*a df 
frnerre t o u t e importa . icn T,•,,^--

polut ion r a v : d t , rèsi-'nîe - , . • 
T>Iet en (, m o i s . L'crira V. l ' .A .U. 
J>•]r<*aii du jonrr,al. 4Kj M 

Rech. Adhérents 

Beau Teirain 

d e l 'smpa.QC, .-liDiquo oa uisL>\ 
f s ' j d r e i i o r : II . 0 " t O M M E K . 

;«, raa d, Caad. T;. Mldod 

A LOLER 

Opsomer , M 

Réelles Occasions 
B A J L A l J U E a t X B T S , p a n n e a u x 
d o u b l é s . -J, o t î 4 -;:e:e». —« 
B B O C T I X Cnaolnaa iSoasasa ) . 

15 72 i 

500 fr. Récompense 
t e r o n t d o n n é s à t o u t e perionn-3 
pouviaTït ptra-earar m a i s o n â louer 
d ' u n loj er de »$ a* 1 0 0 l'r. par 
m o l i . R ^ i o n G J T J d e s l ' raaea 
h j q u j n î e r d u r i o c o u , U l'our-
- oiogr. Varaaaaaat aa>aaaaw>i en 
p o s s e s s i o u dp i i m m e u b l e , i.^. I-
ro an:*; û.it.ialdi C . P . P . an 1. .-
r»?a,a <ia journa . . :>:»*>:: 

Propriétaires 
F a u r vendro v i t * e t M a » v o s 
immeuble.», adresse-j-Toua à> 

H . Opfeommer 
M , rua d e Gand, T o u r c o i n s 

C a M a a l f o n d é aa 1!**>3. Lxper -
• i •*• g r a t u i t e de loctta pro-
pri^tta » «rcnrlre. 46i;t7«i 

G. A N S A R T 
aurons M I » 

Secré ta i re d o Coaaaxl 
daa Prad'baaaaaaa 

7 5 , rua d a Orand-CHMaala. E x 
VEaTTSa B T L O G A T I O B 8 d'fan 
tnonblea Défanaa an Jnatiea 
Affairas aommarcia laa r i i e U l a a 
Ja loyer». ReeoaTrecBaats d a 
créaneea. Soeiétata Actea divara 
OOHSUIiTATIOZrB d a 3 baaret 
à 4 h e n r e j . — Loin aor las 
l o y e r s e t t n r t o n t e s q u e s t i o n s 
d'aff irea c i v i l e s a l rnaimarriatea 
D o m m M « j d a c o e r r a Oaaafaaa 
d a t i tres- 7 1 8 3 4 

Ventes diverses 

n o a » a a u t . p a i e n t e t aardé s ' i a a 
t a l l a n t T u n u <-ab.erùhe a'as&ociej 

Directeur Apprêts 
trèa capable p o ^ r v s n t a r n i a t e 
e n t i è r e reapocaabilitré d a so: 
r a y o n Ecr ire j o e o u ' a u 5 m a r i 
T .P .A , I i . bnr . jmjToa1 . 4->Iô: 

JEUNE FILLE 
M Jt'URJB H O M M E , i i i t e l l l gea t , 
dae t i lo , e s t demann -, pour tr 
va i l de bureau . U , r a e P a 
\T*>»», K o u b a i x . 4fi 137 

fllXXTXataU, veatota. a i e . càer -
• IH p laça s t a b l e efce* 

BON TAILLEUR 
f r:re i t u t i a l e s C.X, fcmii du 
leaersBsJL - : n » 4 d 

jouxjnss 
•"limande ;o"ir.. V-' Ifatadl 
L 6 ' a d . i l , zze L a a i a -

RoQbaix. • JI9-M 

COUTURIERES 
e o a f e c t i o n r e L i c s 

6ea. b o n s r a r e s , ti 
« W i i - , K o a b a i s . 

ami d".-

Vantas PaMiqMS 

d a t u , XO0 fr. aaaii . 
t>a?<» ou raa Bpaala . BaUsùa a. 

DESIRE ACHETER 
naia«a l>anaâ'.«r:.a U S Î U S , uam 
raaatéa. Françofé , b o u l t v . "ilon--

de Déchats Textiles 
Le JEUDI 36 MARS 

19J.1, ÉWf m Salle de 
la Bourse An 

MULHOUSE 
(Alsace) 

Vente Publique 

O a u a n d e E ^ . i e t é t pat ; te 

Maison avec Jardin 
S, 4 ' i0 à o'IO m „ Rv c-t ( S 

2 Maisons à Vendre 

Tissage Mécanique 
â «asaira, « v e a i c a i - o n d'ha^i-

DarnétaJ (S.-T. J 6 0 9 4 

O V DBMAJTDE A A C H E T E R 
d a m i t e , p r o p r i é t é s d a rapport 
e t d ' a c r o m . aic&i que des i s i a a -
tr iee an t* genrea. F e r m e s , c iA 
t c a ; = , b r ^ s e n e - , «ita. Capita 
ffjtaiff c o m m a n d i t e s c i asso-.la-
t i o s s . C o n s t i t u t i o n d s toe ictâ . 
P l a c e m e n t ô a t i t re s . ' E c r i r a 
B a n q u e d ' E t u d e a, M . A v e n u e 
Mar.e-Joné. Bruxe l laa . 9 4 0 1 2 

Déchets de laine 
Catalogejo â la ùispoEi-

tian do MM. les intéresses. 
Ueorgca OONTARD, 

16117 Courtier-Juré. 

NOS BUREAUX 

SONT FERMÉS 

LE DIMANCHE. 

Bonne Giletièrè 
a u courant beau trava i l d? . 
•nande r t l e ta . E t r i r e i z i t . M.X. 
b n r e a n du journa l . •^•.'111 

JEUNE DAME 
a-i t r ' ' irant c o m p t a b i l i t é , \ a s s 
prat ique , sérienaoB r i f«(resces , 
d é s i r e ebanear . Bct*M B . X . au 
^^rT»*la d a j o n m a î . ê';19Gd 

COURSIER 
5 h 1 7 a n s t s t derr.i 

L'0-.M 

I m p o r t . f«inturer*iJ de dra--s d e 
*^i*.e er :a ine e t coton , demanda 

C O N T R E M A 1 T E E 
t r è s c a p a b l e £ é f c r . cxiff. DU* 
aaaa. Ecr ire A g e n c e H a r a s L y o n . 
n« 3 . 6 6 4 . TS34J 

JEUNE HOMME 

Bon Ferblantier 
tô l i er , d e m a n d é eh sa A B M 
H u v r b e . 6 7 , rua Jean-Janré - . 
m CROIX. 4 6 1 * 

B*" Peintres-Tapis. 

ON DEMANDE 
; ' M a i s o n T e x t i l e * , u n aaasslai 
s econd d e tabriomtion; M*3^. 
n i er pour t e r n e , b l é s »TI C Û - : 
S t e n o - d a r t y l o * a cour . comp. . 
b i l i t é , «i p o s s . ans;., b o n n e i 
t i ie t . , et n u j*ause c o u r t i e r art 
débroui l lard e t ins tru i t . Mmh 
àéT--, ré fer . e t •prêtent^ init ie ,^ 
T .Z .H. a a b a r e a a ù u | M M 
On cocToqufcra. 463 ' 

ON DEMANDE 
n t o ouvr ier c o s n a i a a a n t soudv. • 
é l ec tr ique e t l o n d u r e e u t c j e : 
to ; j raêts'^. E c r i r e taVasamc* 
a4 pré ten t ions in i t . T.Z.R. .t 
bureau d u journa l . 461." 

BON OUVRIER 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ d n t l t f 
é laatte e t j a r r e t e l l e , pour eBr 
coutremai tre , s i t u a t i o n d'araa 
arr, « t J ^ n u n n e . B é p o c s ù i 
W . P . J I X . . u journal . > 

0 H O B a f A S O E OTTE 

STrv.vTv.nAfTVI.0 
onnaisaaut parfatteme^S 1 a 

ï U u . E c r . l a i t . X . V . H . u t . . 
reau du journal . daevOtt 

F E M a X a sont l i m i B d e é a p o ^ . 

Travaux horticoles 
faci le» W I L L O T F r è r e s . Ucrrl-
ouHeurs p r i a da la Gara . 
O r o i x . W a . q u e h al . « 5 p . ; " 

VOYAGEUSE 
et Appr*^ Bacleuse 
nattt d e m a n d é e s p o u r I5!atu-
l e iaca pciRîJtcs. 8 0 . boule'«ir ! 
>!• Mulhaasa, Et-nbaix. *!.:>'•?<. 

: *J » D > . eor tant d-" ; 

!!aur dèvoné." ï a e i h t c 
: ioa . E c r i r a B . K . A . L . 
d-T jonrna! . 

à 'ada^ta-

lbt;>7 

CHAUFFEUR 
IffMl c o n d u i r e un fcoteuj 
; p a u v r e e ; u n e pa .•• i ,. 
ro P a u '.hayffegc! daa a 
a e - t demend*^. — i-̂  adxa«v 

rue W i n o . C . o - _ T ^ l 

LAINE CARDÉE 
l c a r j t u t . m e i l l e u r , » ré fère ; . 

. eberebe p l a c e . E c r . E . D . l ' . 
bureau du journal . é ù O e t 

CHAUFFEUR 
t trèa b o n n e 
a i seant 4 hr. 

COUTURDZRE 

Prêts sur Maisons 
4 randzv a v a l a n t e , e a & ans. 
I n t é r ê t m o d é r é . I I . L E M A X . a i . 
en i tac ta , 9 , rua O a a b e a t o o , E x . 

12077 
C o n t e n t i e u x Toorquecrio lâ 

H. Opsommer 
ÙS, rua da O a a d , 2 6 , X o n r e a l s j 

A V E N D B E 
B e l l e n u l s o n m o d e r n e eî 

n » u v - , T ; . chi-ixTaf. ees t tra l 
e^u t u a u d o n i r t o i r . É I ! : 3 ''ai:.-:. 
«oropl., pe t i t jard in , laatOltaa 
S J r s f e é . o t o : I 7 i . " 0 ' j .'r. 

L i b r e p r è s xaxa T g . n a b o t : 

s : B5 >00 
M a l o ( d i g u e ) , s a r t r a e ^ 

r:tuve e t .-nttublfc. i nr 7 - ) 
y s r a x e . lihr-a : fBO.000 fr . 

L i b r e s . J m a i a e a bourg . 
jard in , j r è s r u e do t'rand, 

l i b r e . 

pré. i N'.-l>. d e 

M A I S O N S P A S I .TBKES : 
U n e G u i a n e s : ;10.000 f r . 
E n e Casino.- 3 3 . 0 0 0 f r . 
T u e Col lec teur : 5 3 . 0 0 0 . . 
B u e du B o i s BA.BOO fr . 
B n e dn D r a g o n : é j o û d fr . 
X u e eVAtaanea . M . 0 0 0 f r . 
B u e d ' A n v e r s : 1«.J< t fr. 
B a a d n J u r a : tXAOO fr. 
Grand c a o i x d 'autras , 

l.dr 
e t M , • -e de (sans! 

A d r e s s e s et reuitetguetnenta 
i tratutts . H . Opaomer 4 6 1 3 5 d 

DEMANDES 
ET 

Offres d'Emploi 

IMPRIMERIh 
K » - l e « u r l it i io tsH d ? x a n - i t

: . — 
S ' a d r e s s e r 4 , i u o c o *'E.-pf 

JEUNE HOMME 
D é b u t a n t as* ilsjaBaéM m 
p e t i t s t ravaux <ie b u r e . . . E.-i 
E . V . V . b n r . d u junrra l . !• .160d 

DESSINATEUR 

»Io. ba::s ar .mintc ir .eDts 
sis. Eor iro isût . fc.X «r-

<iu j e u n : * ] . satârVM 

COMPTABLE 
•carabe petit* i eaaajHaall 
^ dhejres. Inasjlali 'n. . 

bars IV4d 

B A N Q U E E T R A N O E B E c h e r c h e 

Employé expérimte 

P r K o u b a i s , M k M anr. t o n a a i s -
--ant c o a . p t a b i . i t 5, uiùonaviex 
t ' ran , ; . et: chana*f. av . n o t i o r e 
» n « l a i s . E c r . U S . aH. M3aM 

r>rRïrcTETjR T E I N T U R E 
casssj^aaaast a r'uud la ines t o u j 
ï**nren-. peiginjo*. b o j r r e . '.^iae 
et s o i e s u r fil. iSpécie î i tê r r a u d 
te iLt îil draper i e . 23 a n s d e 
passtasssa. T^inr t r anachiae Far* 
r»r depo.eî ; * I t , R t f . 

D.X. 
ande plat 

; i ' M 

JEUNE HOMME 
i * a .^. d i p l ô m é E c o l e d'A^r!-
t t i i tare, act if. tr*Y*iifeeur, r•»• 
.'bïtr"!!* ^ituati-in. j \ . r . A . R . A . l , 
sassasas nu l i a i â » ! -ibt.-.ti 

RECETTES 
Dame v e n v a h a u t e ùonorabi 
a-echerone r e « e t t e s o a em 
a n a l o r u é . t r svsnT à f u t . , t 

e l l e . Ecr ire in i t ia le* E .S . î l . 
b u r e s u «!•• i o - , ^ , . 1 -14 

Vous trouverez des 

Çcùottes 
de vixraiurûon. 

efduizJinjge. 
soigné, o des prix modérés 

m FAHIQOES PARISliMMES 

Maison Spéciale 
• • de Blancs 

r O N M C EN K S I 

1S. Rue du Vieil-Abreuvoir. 18 
ROUBAIX 

- k\\K .'• 

COURSIER 
d e ? 6 4 1 7 ana , Menant. 
*m Tt io :>

r boneher i e c i t 
>*adr. l e n a t i n a u x U 
I>ea,toop, Roobai-T. e 

Apppr,is Electriciens 

S A C S 
î . h t t o c inrpis j l t 

l...^i«-r>elof. LIL1 .C . 

Cbauff.°Mécanicien 
trèr coiriT-étent en r i n a r a t i o r -
T O R D aat deneadt* . M'aA. de 
R b . a s heurec , i*>, Crand** 
P!»<re. Tourcoins;. 4tàl3Ad 

VENDEUSE 
ûiïe d ^ i r e êr îeuse , 

f.ni».«'i \ anAaasaa dar.? 
a i i m e n t a t i o n . confac t i cu e u 
h n g e r i e . L i b r e t o u t t n ^ i g e -
i u e a ( . Lx o i i e n t e s ré férence* , 
a t M s i a c . l ogée e u t e a l 0.U0 pot -
e»ibie, H o n u a i x de prê4«>f aea, 
t i lt It» d ' u r j î i i c e l a i t . V.Z.IT. a a 
b a r e a a d'J journa l 4 0 u i 

JEUNE HOMME 
Ba pour tras^a.! d 
.Aidé p i r bia.iOj 
e a a . ? M Uerareu 

Peintre en voitures 
B o n n n i . r aat deasaadé . Del-
n io t t e c i Demeraasaa , 5 - , r o e 
Moa&-e. R o a b a i a S o l 8 5 d 

ON DEMANDE 
B o n sa ionn lcr a i u i i t, BSM 
CoûTonaa — M — a t acbam-
poinfi. S ' a d . 3 J . m e dn «jssaav-
t.ov V M . ï r v r T E N N E S 4 6 I Ù . » J 

SOIGNEUSES 
-ont iuu à retordra è aos/rs •• 
i souc daroar.ùée*,. î-^'adrea.^ 
ms A. L E B L A N C . Ï S , rue Co 
t r t . à E o u b a : . BBtSt 

F a b r i c a n t tiaana t o b . d e m a n ô f 

EMPLOYÉ 
r'msi-iâms a n * onsnroa, au co*.-
raa* d^^ t r a v a u x d ' ô c b e n i û i o r -
•asja 11 f omprenant n a p- i 
l'anSselaii. l . é p . in:t . F.'Z.'A. » . 
bur au d a ;onrnal . 4ôCS I 

ON D E M A N D E P O U B L'E&T 

B o n (Contremaître 
du te inturâ en p i t r e s robe«3, la* 
3 4 e t mi-Ia iae , c o n n a . s s a o t !.. 
•avas; c Ot l e L lancb iment . BittW* 
'.ion i n t é r e s t a n t e . L o ? e a e r t w 
ê u r t . M p . a n x ini t . S . P J L U > J 
b o i e s u du j o n m ^ i . 

ChauKr=Conducteur 

M o n s i e u r s é r i e u x 
tnprié, 3 1 assnaj trèa a a c o u r t - [ 
bâ t iment , reol .erebe place *tal> 
Vonrnir . b o a c a a t . Ecr. Roi!.: 
16, r u e B a b e a a . B x . » 3 . « : 

Bon Jiirdiiaier 
i teur d e Heurs, bonnes ré4 • 

raneaa, e s t d e m a a d t c h e r L e e 
afabian. L e Manoir . F é r a v e l • 
( B e l f i q n o ) . 462.^ •> 

D A M E S anf fn irate tcat leara r s -
v e n u s e n p laçant p a r m i leu. l 
r e l a t i o n s l e s Baa d e S o i e d* « 
T i s s a c e * L y o a a a i s . 10* r a e o s 
l ' A r b r a - S e c i L Y O X . D*naar • 
d e s c o n d i t i o n s . T 3 t ! f. 

MÉNAGE 
ssasi chauffeur auto al • 
• in t ér i eur , la f^ratne . » :.-
-e c u U i n e e s t desa. p ' B a 

b o u r g e o i s 2 M t B . fiaff 
c at>£. Ecr . O . S . J l | 3 # : 

SERVANTE 
nj i o o r a n t d u a â r e i e e . e.-t u 
m a n d é e pour m i n a g e de 2 r ' 
«onnest. â*adrasser 1 1 ^ . T . 
Wino^-Cbocquee: , Ile", à Tou.* 
aatsaj 4gi.-

BOULANGER 
ma*:d« b o n premier . M a i .. 

Ans fanta i s i e , e t aida-port* : 
J.\ - : - de Li l le . B x . 4 « l î , 4 u 

Bon Mécanicien 
t rac teur « L*ti2 », e s t d^naiM 

Tvymfpcv. c?e praaanter 

SERVANTE 
*aaa e s t daasaail ia SP, r 

du D r a c a a . Taaaaatag . 4 3 1 * 

cdalre 
-duâarie l pour montaffe Ce 

e t r é p a r a t t a c : . E ' i-
a i journal- P >1 **( \ 

EPILEPSIE „ 
MALADIES NERVEUSES 
L a Uqaeitr a a t i é p i l e p t i q u e d n O* B O L t s T D ( a a a i t d ' a s é 

( a ( o n rad ica l* at e a r t a i s a at an c o i n » d ' a a aa . toute» V a 
maladia» rerveua.es BpUaaata. Daasae a* Baaa, aarf, Mal 
e a d a c B a a * MaL Caaaation de» cr iée* an premier ésaeasa. 
Raaiade e f f icace d e la n e u r a s t h é n i e En v a n t e d a a » t s a t a » Isa 
b » ~ pharmacia* . — D é p b : r t e é r a l - P h ' « WXXXOT. l a s r s a V , 
— Dépota : LUI* : Phte O H e l b e c q n e . 6 4 . n* Llon-Garo 
b e t U — Toareataa;: r . . " V a n - a a l v U l * . d, r u a sVt-JBaqaas 

Au 301, Rue Julea-Cueaém, ROUBMX 
MAISON DERRYX 

Vfr*fTF At) rO***TANT 
Vf* % v~«pr* v- « r*vr i T ^ c t rvtr- T. « f v e ^ f ^ » ^ , ' 

de Tf-»"TF.S " S ^ f T S 4> rV\R^M»«î«ir>l'*FS 
Pour obtenir oa rompt» et -nanalire le* cawalitiaaa*. 

s'a«irea«er oj eerir* à la Maiion - Képraarataat »•»* 
et •aairast: L<an OCRRYX. 2M, ttlLJtm Taaraaéafl 

rtnta, TOUfrCOIMC.. aa-a 
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